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.жEDMUNDSTON, N. В. JAN. 24 1924 J. G. BOUCHER, rédacteurX

UNE GARANTIE la session.
Au cours cl une assemblée suivante, dans le mois de Février la

srjBANOliF PRfiViNfiûi fdu сГ«д„д ALt

|a-;es ns £ is№s st ss£tL£AJ5£g£*lmupahtes, presidents et secrétaires des Chambres de Commerce
Ге‘Гпгіпа- certames grawIes conâj8Snies d’une manière très habile 
es principaux avantages que notre province pouvait retirer oar le développement du pouvoir du f and Sault. Votre secrit^ri reçu 
Ittres H'! lespartles '"teresseej dans le mouvement quantité de
ment nui avlif ’-0"’ - ** fut “f plaisir (lc constater que le mouve
ment qui avait pris naissance a j.dmundston, grâce à l'initiative de
nos citoyens et hommes d'affails, recevait de partout un acceui! 
enthousiaste- et immédiat. acceuu

La Chambre de Commerce 31 Grand Sault oui avait commencé 
mouvement a peu près semblable fut invitée à se joindre à nous 

am s du'cranTs efV10US t^'-Wilames alors en commun avec nos 
du nubHrG T « • “ P°Ur. rÿellre.la question- et soulever l'intérêt 
4 rn И- 4-L JOUrnaux <lc 'Ja fi t'Muce commencèrent à donner de 
la publicité au pouvoir du Gran-â Sault, et nous fournirent de cette 
maniéré des informations précieuses. Finalement, les conseils mu
nicipaux et Chambres de Commerce de différentes parties de 1-і pro 
mee envoyèrent à Wd-rietoa une délégation ccm^nte qui | 
umtra le premier ministre et son cabinet au 
session. La question sembla alors être 
iavorable

m
DE $15,000,000.

I

asas ttztr
laga afin d assurer la sécurité de l’épargne et le bon 

, crédit de la Province.— On tenta de Fusion
ner la Banque Provinciale.

On a parle beaucoup depuis quelques semaines de la fusion de 
a Banque Nationale et de la Banque d’ïïnchelaga. On sait main- 

tenan que cest une chose décidée et que Hç gouvernement vient 
de voter un montant de i.ni^mfllion^c pâtres pour être remis 
a la nouvelle banque afin d'équilibrer les affaires.

Les journaux ont beaucoup écrit à ce sujet, qui pour blâmer, 
qui pour louer le gouvernement de Québec de cette initiative. Nous 
n avons pas l’intention, dans cet article, de traiter de la haute finan 
ce, de rechercher si le gouvernement de Québ 
Cela ne nous regarde

Mais nous avons ici unç succursale et plusieurs 
de la Banque Nationale. Nombre de nos 
et c’est pour leur mettre la situation 
quelques notes.

іIw Capital autorisé 
Capital payé 
Fonds de Réserve et

Profits Accumulés $1.525.000.00
Succursales dans les provinces de Québec 
Ontario, Nouveau-Brunswick et l’Ile du 

Prince-Edouard.

$5.000.000.00
$3.000.000.00Щ
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Mes°à JemundeT dé,K,Ser, '°5 argent toujours remboursa-
êts étant r,n4 r .reCev,"r 3 pc"'’'intérêt l'an - les dits inté- 
ets étant capitalises ou pavés tous '

le 30 novembre de charpie année.
2o.r En vertu de règlements particuliers à cette bannue

Çirt

sec a eu tort ou non mai etpas.

fsous-agences 
citoyens y ont leurs dépôts 

au clair que nous écrivons ces
ren-

cours de la dernière 
. considérée d’une manière

;n:, . ; par. ’e gouvernement, et bien qu’aucune promesse ne fut
existait cm eg,UeS retour™;avec l'impression que l’entente qui 
existait entre le gouvernement et l'international Paper Company 
ne serait pas renouvelée. Un ecu plus tard ce fut avec plaisir 
soulagement que l’on apprit r? -e gouvernement avait enfin dé-
tbna?epaneParaCC°r< ЄГ d<? “0V>'4 ' , xtr ,si°u de temps à l'Interna
tional Paper Company, et r,„. <a province rewenai; possession de

dro,ts sur lc pouvoir du (..Tmd Sault. Le peuple de cette pro
Saiilt seraitPadétPîêS iaSSUraI1 e <on9* que le pouvoir du Grand 
N antie d’être n °PIL P<”T U 4Ue 4>lrcpnse puisse donner la 
° T e!'d — P yante e‘ de se supporter par elle-même.

Les ingénieurs,du gouvernement firent des expertises et démon 
trerent que le pouvoir du Gri nd Sault pourrait liévelopper uTml 
xtmum d a peu près 150,000 -chevaux vapeur. Monsieur C-O Fnss 
ingénieur en chef de la -Ne» Brun.uvick Electric Power'Commis’ 
smn par cou sut la province detis le but d’inviter les différentes vi’ 
es et municipalités â^signer des contrats pour l'achat . - pou- o

voir eleefr,que au ppZxmtimc. Faisant suite à une péthion signée • Wre,ld plaiyir 4lle 
par un grand погане des ori itipnux citpvena et' payeurs de Ses ' “dm,njstra“Va du Théâtre Casi- 
Je la ville, .ainsi qu’à tpie v.tîon passée par notre .LL f 5? a retourne, samedi dernier, le commerce à son assemble du/ Stars і<>23, ia viile' cl Ftim-iiKtemrl "І”*-- ‘De^rminai-'on", qui devait
ug„a un contrat pour l’achat de 5000 forcer, motrices (hir ---------- —
■ver). Plusieurs autres cilles et municipalités de la province ainsi . ■ , rei',dS-'anl, ce film simcdi 
|uun certain nombre de compagnies, soiiscrirent égalemu 1’ „oui î0”"’ Є S**a“t “u Cas,no- M- G. 
une quantité assez eonsidé-alde de pouvoir Nous s.m,mes - -, ÙT Laporte cù,,stata <llle ,a mise en 

nant informés qu’il y a assez de pouvoir de -.encTu РГ r m t T'^ dc 'T ^entMion é- 
développement du pouvoir du Grand Sault, mais quoiqu'il se soit ",пт,,,КІе « par conséquent, 
passe presqu une année depuis que le gouvernement я été appro ' ' d,e ,,:iture a vtre présentée 
che au sujet de cette question il nous reste encore à ravoir n ,and ce px"bi,c (I}'dniundston.
puissant pouvoir sera développé. v Xous félicitons M. Laporte

Le 5^ décembre demie” un télégramme fut5 envoyé mr v ,tre ,>onr ce ?,eau ^cste» €t nous espé-
cretatre a un des ministres du gouvernement pendant que V cahi V'* 4U’l1 cimtinuera de 
net était en session a St Jean, N.R„ demandant si le gouvernement fi,m avant de l’offrir
açait reçu le dernier rapport des ingénieurs et s’il avait pris -me dé ’ ,0'
NON N fapPOrt aVCC .,C "«voir du Grand Sault. La FépoaL fu,
N N. Nous axons appris depuis ce temps la que les ingénieur^ cx- 
ne ts qu, sont a travaille, et à étudier le développement du Grand 
Sault n avaient pas encor - tait leur rapport.

Il ny a aucun doute que cette très importante question reçoit 
en ce moment toute l'attention qu’elle mérite, cl bien X- L u 
veloppement du pouvoir du Grand Sault puisse paraître à crneî 
ques-tms comme un reve de l’avenir, !e travail',,,d a été Git par 
notre Chambre de commerce et toutes les parties intére- élVne 
dexrait pas être perdu. Il est a espérer que le peuple de ce-te pro 
vmee ne perdra pas cette question de vue tant que le gigantesque 
pouvoir du Grand Sault re sera pas en opération enXribS 
lenergie electnque_ a Ira ers la province, contribuant ainsi lafgë
lopp^enlTndnTÆr m4,éne"e à SOn avantement « à «m 'lève-

F
aux

1La Banque Nationale faisait depuis plusieurs années des af
faires a Québec, Elle avait en mains l’épargne du peuple, des corn 
munautes religieuses et des petits financiers. Depuis nombre d'an-

. nées cette Banque a servi à promouvoir le commerce et l'industrie 
canadiens français. C'était

P pargne.
гпттГ rU .pI.Usieurs :,ersonnes peuvent aussi ouvrir 
compte conjointement

Succursale à Edmundslon :
Nous sollicitons

un
en somme pour les Canadiens Français 

une institution nationale. Malheureusement les temps durs d’après 
(-«terre avaient mis cette banque, non,pas en banqueroute, mais dans 
Vune Situation qui ne lui permettait plus de faire des 

merce et à l’industrie sur 
à cette situation.

respectueusement votre encoura
gement et votre patronage.

____________ F.-H. BOURGOIN, gérant local.
- -------- ----

A 1 -1
avances au coin

pied réellement pratique. Il fallait fun parer I
C’est alors que les gros financiers Canadiens-français intervin 

rent pour la fusion des banques canadien,les-françaises. Pour de- 
raisons dont il convient de la louer, la Banque Provinciale du Ca 
nada refusa d’entrer dans la fusion. La Banque d’Hochelaga de son 
cote ayant un actif yet b^auçimp jplus fort, la Banque Nationale nç 
pouvait coBsentir à accepter ta. situation tie cette dernière sans des 
garantis sérieux. Lé gouvernement de Québec intervint alors èt 
offrit de placer à la nouvelle banque des obligations au montant de 
$15,000,000.00 remboursables en 40 a's à même lés profits de la ban- 
que.

BEAU GESTE i’H«,.p.j.véniot«t
Les Chemins de Fer
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!
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- REDUCTION REQUISE

le Premier Ministre de 
'ince a adiessé 
râble M K і

celle pro
appel à l’hono- 

ng. premier ministre 
-lu t a nada, lui demandant d’ou- 
vnr une enquête sur la question 
des taux de fret afin de pouvoir 
-littinr, s'il est possible, un abais- 
-emen. immédiat dans l'intérêt 
•‘■-S Provinces Maritimes.

' a dépêche du premier Vz- 
niot au chef du 
vivrai est

un жVoilà donc .ce qui arrive et qu'il faut retenir : La Banque Na
tionale et la Banque d’Hochelaga existaient séparément, ("étaient, 
comparées aux institutions anglaises du même genre, de petites ban
ques. Le gouvernement de Qnébec a voulu en les faisant sé fusion
ner, créer une institution banquière de première classe et capable 
de rivaliser avec n’importe quelle institution du même

X.
- r’iS

І
? .... . g genre. An

Heu de deux petites banques,_noiis aurons donc une banque capi
talisée à $5,500,000.00 ayant $4,000,000.00 de réserve, possédant 7<X 
succursales et sous-agences et une forte su cursale à Parie, France.

Encore une fois nous ne savons pas si le gouvernement’ de Qué
bec, au point de vue des finances du gouvernement, a bien fait ou 
mal fait, mais nous constatons, et tout le monde l’admet, que la 
nouvelle banque résultant de la fusion sera très forte et qu’il n’y 
aura pas de risque à y placer ses écotiomies.

Et.nous timons à dire aussi, pour les pusillanimes, que les bil
lets de la Banque Nationale comme ceux d; <a banque d’Hochelaga 
ont leur prime valeur rachetable à 100 sous dans la piastre. Soyons 
donc sans crainte et ne nous laissons pas apeurer par ceux qui au
raient intérêt à miner l’influence de cette institution canadienne- 
française.

censurer
î au.

gouvernement fé- 
conçue en ces termes: 

du peuple du N eu 
.eau Brunswick nous vous detnan 
dons respectueusement d’ouvrir 
line enquête sérieuse sur la ques
tion du tarif des transports dans le 
but d’obtenir, s’il est possible, une ' 
réduction immédiate qui favorise
rait les intérêts des Provinces' Ma- 
ritimes. *'

savons aussi que par 
!e liasse ’.’administration de ce 
théâtre s est toujours efforcée de 
nous donner les

“A u t1 vues les meilleu
res et les plus saines, et 11041s es
terons que le public saura appré
cier leurs efforts.

I
-

BRILLANTE VICTOIRE 
COUR LES DOLLARD/

і(A suivre en deuxième paj^e)

m
> г.л

a
La joute de Hockey de diman

che dernier entre le Dollard et le 
National ь est terminé par un sco
re de 3 à 1 en faveur du Dollard. 
Pendant les trois périodes les Dol
lard ont montré beaucoup de 
science dans leur jeu. Malgré les 
absence de deux de leurs meil
leurs jouers, ils ont su montrer 
aux "Nationaux" de quel bois se 
chauffe le Dollard, et qu’ils non 

crainte pour le champion
nat. Cependant ces derniers n’ont1 
p IX risqué de jouer une partie 
de >a Нілі vu que, comme nous 
I avons dit plus haut, il leur man-

. LA CHAMBRE DE COMMERCE SUPERBE BILAN DU
CANADIEN NATIONAL Ц' 1

taillées sur toutes les questions ’ V$ % Ій 'І
intéressantes se rapportant au *■£ М 'ЛШ. Ш

Chemin de fer national du Can,- ; f
da seront publiées dans le rap- ,Ж ' І^Д
port officiel qui,est en xoie de pré-, -. tiV.ViT GG ' 
paration; mais l'administration* : ;f
désire faire connaître sans retard' 
au peuple canadien lé résultat gé- ' 
néral de ses opérations ! , , ,

Il est impossible de discuter n-, І 'fTS'XSS huait deux ,1e leurs meilleurs joû'e-
detail maintenant les affaire-, ,'c ?4L." w* no" T ’ -..fnSral rK- b. Sarlabous et G. Gagnon et
'a compagnie, mais les di ectcurs «uSdJî. o^,.Tj«2L<lvnc ,cctu '-«""є ne compte pas 
et le president se croient justi- ?*5?Г*Ь I* « d-Nen*r,. 1»:: pour la coupe. Si les Dollard
fiés de profiter de cette occasion .та ph ! si- à* Heiras" 'il Uhi a іш'°u l: n tinuent *- jouer avec ensemble
pour exprimer l’espoir que les «lors * l'fmntoi de la v.v,ur, v.. -i êofnme ils 1 on fait dimanche der-
services rendus en 1924 mérite- S3^Lera*l*4ht«“ g.-kl av,ec lew <4»ippe comme-
ront le meme support géné»*euv їе]£.ета?іі Соті.my tc sur *a glace» la victoire leur
que celui accordé en. 1923 par h- W 11 »« &ut cependant
PHhhc. Le bureau de direction Je ?,:H mus tard il ajouta, à si ; r ,... pas Л’хте sur les lauriers de cel- 
sl-e particulièrement rendré h ,m «“5-ÆT "° ***** victoire, car le National vot
nj»gc à 1 excellent service d -nru: L» n-,- janvier n;t м n. . ut <'brrcher se venger, naturell.--
pàr les chefs de services et les ЖгПи'їЬб M' *;2 ment « ,a lutte pour la prochai-
employés, service qui a beaucoup L î tovA о. г\ . ;.,.гз ne P31*11* va ..probablement être
contribué à amener ces excel»en- «55?S!3Ü*^3S?T» chan 4 И pourrait bien se
ts résultats. tnt -nonimé g#rant.e6n6nu iu№rt- ,airt que des coups de poings.

'■ M-'bavies est mentore de l'Ame- rommt'' arrive quelquefois de la 
i .can Institute lit I- Hvirioal End- ',art d UH joueur des National 
neors. membre du «imitv de direction soit asséné» sur la têt» An „ 
de «Ameriean Hallway Aatoclatioa ; T r. .. . .. “Є Чі,е1
etmembra act H dc ГАетасІмЩ of de* Dfi'lard. Mais la coure
Professional Evinces, d'omario. -Michaud compensera largement

pour tes "petits" contretemps.

\

AU PRESIDENT ET AUX MEMBRES
Messieurs ;— >

Comme secrétaire de la Chambre de Commerce j’ai l’honneur de 
vous soumettre le deuxième rapport annuel donnant les opérations 
pour l’anhée écoulée.

La Chambre de Commerce est maintenant dans" la troisième 
année de son existence avec un nombre total de soixante-et'-quatre 
membres. Lors de notre dernière assemblée annuelle

1
Un communiqué officiel de sir 

Henry Thornton, président du 
Chemin de fer national du Cana
da annonce que les revenus nets 
de ce réseau au cours de l’année 
1923 se sont élevés à $20,127,44? 
ce qui représente une augmenta
tion sur 1922 de $17,646,935.

Le com muniqué se lit ainsi :
Revenus bruts

■ч

;
. , щшшшшШ' m nous en д-
vions soixante-et-trois. Pendant le cours de l’année nous avons q>er- 
du un membre par cause de décès, le regretté Monsieur Jos. Mi- 
chaud, un de nos principaux marchands et qui était en même temps 

' un citoyen très respecté. Douze autres membres se sont retirés pour 
différentes raisons, mais pour balancer cette perte nous avons accep
té quatorze nouveaux membres, de sorte que notre nombre se trou
ve à peu près le même que l’année dernière à pareille date, .c’est-à- 
dire, soixante-et-quatre, représentant1 un gain net d’un membre au 
cours de l’année.

• ASSEMBLEES :— Pendant le cours de l’année nous avons
/V tenu huit assemblées, et je suis heureux de mentionner que la pré

sence a été relativement bonne. Ceux^ui se sont donné la peine 
d’assister à nos assemblées méritent des félicitittiops pour l’intérêt
qu’ils ont su montrer dans les affaires locales, ainsi que pour le bon ............................. $ 20,127,447
travail qu’ils ont fait. La Chambre de Commerce sjest efforcée de * .............................. 2,480,512
promouvoir les intérêts de notre ville, et il.fait ben dc constater que A"Kmentatimi $ 17,646.935
ces efforts ont été couronnés d’un certain succès. . Les chiffres pour 1923 sont sù-

LE POUVOIR DU GRAND SAULT:— Cette question très ,'f’s : <19c 9,,es légères modifici- 
importante noUç fut sonmise lors de notre dernière assemblée an- far quelques uns des items 
nuelle, le 10 Janvier 1923. Lecture fut donnée d’une résolution qui "nhx's aux revenus et aux dépen- 
avait été adoptée par le Conseil du Comté de Madawàska, lequel' <?'4. sont "Avisions, mais la ré- 
était alors en session, et après beaucoup de discution la question fut "sion n’affectera pas beaucoup le 

K endossée avec enthousiaeme. Une résolution semblable fut faite et ’’r"cnt hi'4n
votée par l’assemblée, et des délégués furent immédiatement choi, fç- ' duffles parlent par eux- 
sis pour aller reneontrer le gouvernement provincial au cours d# me$nes et des informations dé-

aucune-

ï
И ilCHARLES EJV/Û.D DAVIES

Hkw -
1923 .
1922 .........................
Augmentation .. 

Dépenses

№gO $254,(362,447 
233,656,88$ 

$ 21,005,559
■I Ç, A.isifMc 1

кч ftsJKftp >31
con- ЕЯ

1923 ..............
1922 ...................
Augmentation ..

Revenus nets

Є* $234,535,000 
- - 231,176,376

$ 3,358,624
K-It v

І-

цх.!
. m“Un A- „ht« précieux éléments, 

dq m t{.e richesse nationale, c’est 
la langue française".

Louis Frechette.
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